EXPLICATION 

I>  E  S    OUVRAGES 

DE  PEINTURE,  DESSINS, 

SCULPTURE, 

ARCHITECTURE  &  GRAVURE 

Des  Auteurs  vivans , 

Hxposés  au  Bluséutn ,  rue  de  Grenelle  Saint 
Ho77@ré ,  n^  ^o  ^  à  l'ancien  jeu  de  paume ,  en 
face  la  rue  I\Ierciére. 


A    PARIS, 
^erimp.  do  Rîchard,  rue  S.  Germaîn-rAuxetroîs, 


no.  59  ;  et  quai  de  la  Féi aille,  n».  3o. 


A  N    XI.    î=    1802. 


AVIS.' 

L'on  prévient  les  Amateurs  que  la  plupart 
des  Ouvrages  en  Peinture,  Sculpture,  de  même 
que  les  autres  Objets  exposés  eh  ce  Muséum  ^ 
sont  à  vendre  à  Tamiable.  Ceux  qui  dé.i-eront 
acquérir  quelques  uns  de  ces  Objets,  s'adresse- 
ront au  bureau  de  T  Administra  lion,  où  ils  trou- 
veront lesj.  renseignemens  nécessaires  sur  les 
Objets  qui  sont  dans  le  cas  d'être  veadus,  ainsi 
c[ue  sur  leur  prise» 


Si 


3) 


IQS 


EXPLICATION 

Des  Ouyrages  de  Peintures ,  Desseins  , 
Sculpture,  Architecture  et  Gravure  des 
artistes  vipans  ;  exposés  au  Muséum 
rue  de  Grenelle  •$*•  Honoré  ^  n"^  4o. 


■EB 


iN^I 


er 


tiAFOND  jeune ,  élêt^e  du  ciL  Regnault 

Rue  du   Dojenné  ,  n.   289. 

^  Un  Tableau  représentant  le  supplice  de 
Sextus  Lucinius. 

Comme  Marius  sortoit  de  la  maison  pour  prendre 
possession  de  son  septième  consulat,  il  trouva  sur 
son  chemin  un  sénateur  nommé  Sextus  Lucinius; 
il  le  fit  prendre  et  précipiter  delà  roche  Tarpéienne. 
Appian  ajoute ,  que  la  femme  de  ce  sénateur  se  dé- 
voua au  même  supplice  par  amour  pour  son  ma/ii 
et  par  baioe  pour  les  férocités  de  Mariue. 


(4) 

PHIL.  AUG.HENxVEQUIN  (de  Lyon. )| 

Rue  i]e  Vaugirard  ,  n.  820  ,  aux  ci-dcv«nt  carmes. 

3     Les  Remords  d'Oreste. 

La  longue  absence  d'OrfSte  du  palaîs  de  son  père 
loi  ayoU  facilité  les  n>oyens  de  re»  (rer  d"'us  Ari^oa 

'"  -  sans  ye're  reconnu.  Comme  étrr.ng-iSjPiàide  el'lui 
vislf.'^ni  Its  lieux  cbéiis  de  leur  naissance  ,  arrivent 
près  d'une  fontaine;  là  ils  apperçoivert  une  per- 
sonne accablée  de  douleur;  ils  s'approchent  d'elle 
et  pres,^e  lui  demande  des  nouvelles  d'Agamemnon', 
d€  Clytemneslre  son  épouse  ,  et  d'Electre  leur  fïlle 

.  .chérie  ;  il  v§  même  jusqu'à  en  demander  d'Oreste: 
c'est  alors  que  les  larmes  coulèrent  de  ses  yeux  et 
la  firent  reconnoitre  à  son  frère  qui  ne  tarda  pas  à 
«edécouvrir  pour  le  fils  d'Agamemnon.  Electre  lui 
apprit  aussitôt  les  malheurs  qu'elle  av.iit  éprouvés 
et  l'aâ"reux  parricide  que  Clytemnestre  avoit  com- 
tois sur  son  mari  pour  épouser  Egiste  son  amanr. 
Xiivré  à  la  douleur  la  plus  profonde,  excitée  par  la 
vengeance  que  sa  sœur  aliiuente ,  Oresfe  prépare 
tout  pour  immoler  Clytemnestre  aux  mânes  d'Aga- 
memnon :  déjà  le  moment  est  arrivé  :  la  main  d'O- 
reste a  frappé  ....  Clytemnestre  n'est  p!u,s  !  . .  .. 
Ce  crime  qui  révolte  \r.  nature  ,  les  loix  et  les  diêûxj 
trouble  sans  cesse  le  repos  d'Oreste  :  poursuivi  par 
ses  remords  qui  le  chassent  et  le  retiennent,  d.'cliiré 
par  les  furies  qui  l'accablent  de  coups,  il  ne  peut  se 
cacher  à  lui-même.  Sans  cesse  une  d'elles  est  occu- 
pée  à  lui  montrer  le  poignard  encore  debout  dans  le 
«ein  maternel ,  spectacle  affreux  que  lui  seul  appei- 
^oit,  qu'il  voiidroit  éviter,  mais  que  le  soit  le  con- 


damne  â  voir,    ju  quà  ce   quo  les  lox   d'Atlienes 
l'aient  absous  de  son  crime. 

Ce  tableau  a  5  mèires  3  déc.  de  large  ,  sur  3  mètres 
8  décim.  de  hauteur. 

Bataille  de  Nazareth  en  Egypte  ,  livrée 
et  gagnée  par  les  Français. 

Le  départ  d'un  guerrier  s'arrachant 
des  bras  de  son  épouse. 

Plusieurs  grands  dessins  représentans 
des  vues  d'Italie.  Sous  le  même  n*» 

Deux  grands  dessins  sous  le  même? 
numéro,  représentans Tun  le  feslia 
des  Dieux ,  Tciutre  ,  les  remords 
d'Ores  te. 


BON  VOISIN  (Jean  )  ,  élcue  de  Callet , 
doyen  ^  et  à  Rome  oous  la  direction 
du  cit,  P^ien, 

Quai  de  i'hcrlogr  du  pahis,  n.  S;. 

Hercule  étart  venu  à  Deîphe  pour  consulter  l'oçac|« 
d'ApoUoo  ,  Xéi  oc!è>,  prêtresse  du  dieu  ,  ne  lui  vou- 
lut fendre  aucune  i^^orse  pnrce  qu'il  éloit  encorg 
souillé  du  s^f  ■  d'Yphiiius  ;  fâché  de  ce  rifus  , 
,  '  Hercuir  einpoit  -  du  temj  le  le  trépied  ,  mais  AfolIfHi 
descen<!.i  c^nsl»"  teniple  ,  l'arfèta  et  le  conjbaftit  4 
l'irstaut  de  sa  fN.t   . 

C*^  I  \.     V  a      ''ii<    à  '  utf^ur  un  tnvail  d'encoura- 
geiuiiit  de  3^000  fr»  w^sc^u'il  fut  e;i|iOsé  au  Sâ'otj, 


(  6  ) 
^    ROLAND  (Jacq,)>  élève  da  oie.  Davi\   ^ 

Rue  J.  J.  Rousseau ,  hôtel  BuHion. 

^    L'Enlèvement  d'Iphigénie  par  Oresj 
et  Pylade. 

'  ,  Orestc  contraint  pur  l'oracle  d'Apollon  de  se  trarj 
porter  dans  la  Tauride,  fut  arrêté  avec  Pilade  pi 
\ei  ordre*  de  ThoaS ,    roi  de   cette  conttée  et  cor| 

,         ^awiné  ,-    ainsi-  que  son  .ami  ,    à    être   sacrifiés 
Diane.  Iphigen'ie,  prétresse  de  cette  déesse  ,  ayarl 
reconnu  son  frère  au  moment  qu'elle  allait  l'ininul 
1er  ,   s'enfuit    avec   eux,    emportant   la  statu© 

Af!  Diane.  - 

FLEttRY,  élès^educîu  Regnault. 

r  ■■    ■      Rue  de -'Chartres,  n.  347,    . 

10  L'enlèvement  d'Hélène  \  dn  temple  de' 
'Diane,  par  Thésée  et  PLiitliotis. 

11  La  Fureur  d'Atliamas. 

\Junon    ayant   envpyé    Thysiphone   daAs'  le    palaii 
.  d'Athamas.y  causa  tant  de  troubles  et  de  dtsordres, 
^^        que  ce  prince  devenu  farieux  ,    écrase  corUre  une 
mnraille  le  jeune  Léarque  son  fils  ;  ii  poursuit  en- 
suite s^  femme  Ino  qui   se  précipite  dans    la  mer 
avec  Mé  'cert  -  son  autre   fi!?. 


ROGER ,  éleue  du  cit.  Regnault. 

Rue  Gr.  nge- Batelière  ,    n,  3* 

VA  Zépliire  enlevant  Psyché  endormie  , 
Arihémise  pleurant  sur  le  tombeau 
de  &on.épguXt 


i3  Trois  paysages  sous  le  même  numéro^  ,^ 


BOUVET  '^4km^u  cit  Boizot. 

Rue  du  fautxoilfg  S.^MMtfrt,  n.  199t. 

i4  B  iLs -RjBiii  EF. 

Bonaparte  condijâsant  un:  ebar  avec  :' 
la  rapidité  d' nu 'héros  qui  «ait  vairi — 
cre  tons  les  ppstaclesf  la  victoire  le  i 
couronne* 

15  PonapaTte  çjGÎiduisant  un  cheval. 

16  Bostea  du  roi  et  de  la  reine  d'Espagne 

sous  le  même  n°. 


BON  VOISIN  (Jean)  élevé  de  Calleti 
doyen ,  et  à  Rome  sous  la  dir.  du  cit  P^ien* 

Quai  de  t'horloge  du  palais  ^  n    87. 

i7   Une  figure  d'étude  représentant  ua 
prisonnier. 


PEYTAVIN  (  Jean-Baptiste)  e'^^e^^^ 
cit.  David 

Rue.  de  Babylonne,  n.'ép^. 

18     Le  Supplice  d'une  Vestale, 

L'insjtaut  est  celui  où,  *uccombani  à  &a  douleur  et  ^ 


(  8  ) 

deficendpt^ni?s  U  fesse  ,    elle  (ombe  à  genoux  et 

SSisre  cVeffro:  au  pied  de  l'échelle  ,  serrant  contre 
Son  sein  l'enfant  qui  est  la  cause  de  son  supplice. 
Déjà  le  licteur  chargé  de  surveiller  rexéculion  s'en 
'jetourne  ,  et  l'exécureur  dans  l'action  de  recevoir 
ïa  lampe  que  lui  tend  un  des  bourreaux  ,  n'a  plus 
que  cet  ustensile  à  placer  pour  remonter  etrefermer 
la  tombe. 

On  mettait  dans  Ja  fosse  un  lit  ,  une  lampe  et  queU 
ques  alimenls  pour  prolonger  encore  quelques  ins- 
tans  la  vie  ou  plutôt  la  lento  et  cruelle  agonie  de  ces 
viclinics  infortunées  de  la  superstition, 

D  E  M  A  C  H  Y. 

Quai  de  la  Féraiile.  ^'  C 

IQ  Vue  prise  dessus  le  pont  de  l'Hô tel- 
Dieu.  On  y  voit  une  partie  de  l'ar- 
ciie  vêché,  l'ancienne  porte  S .  Bernard 
et  la  Tournelle. 

20  Vue  de  la  galerie  du  Louvre  éclairée  par 
rincendie  de  TOdéon. 

ai  Vue  de  la  démolition  du  cloître  S.  Ger- 
main-l'Auxerrois  ,  où  on  voit  la  co- 
lonade  du  Louvre  y  la  Monnoie  et  les 
Quatre-Nations. 

RICHARD,  émule  ch  t Athénée,  élevé 
-de  JDapid.' 

Rue  de  Condé  ,  près  du  théâtre  ,  n.  18. 

22  Sainte  Blandine  ,  esclave. 

Ayant  eaievé  le  corps  de  sa  maîtresse  >  morte 
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d.in»  les  tourmers  du  martir  ,  l'an  de  J..C.  177  » 
l'enferré  secrètement  dans  un  des  criptes  qu'on  voit 
encore  à  Lyon,  et  où  leg  premiers  chrétiens  célé- 
broient  les  mystères. 

23  Etude,   de  Vintérieur  d'une  chapelle 

sépulcrale,  dans  laquelle  un  jeune 
homme  prie  auprès  du  corps  de  son 
père. 

BROC,  élève  du  cit.  David, 

Rue  de  l'Observance. 

24  La  mort  de  Hyacinthe. 
35  L'école  d'Appel. 

Tableau  de  4  m.  70  c.  sur  4/28. 

M  ONG  I  N  (P.R.) 

Rue  de  Sèves,  n.  1,104. 

26  Tableau  représentant  une  marche  d  ar- 

tillerie traversant  un  gué. 

27  Gouache  représentant  des  femmes  sur- 

prises au  bain  par  des  hussards. 

28  Gouache  représentant  des  hussards  en 

maraude.  '»  i'  J»  '  ' 

S  T  O  U  F  (J.B.) 

Rue  de  Grussol ,  n.  i3. 

2g  Esquisse  en  cire  d'un  monument  pour 
la  paix  ,  4édié  à  la  recopj^oiSi^ance 


( 
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due  au  héros  qui ,  par  ses  falens  5  a 
su  procurer  le  bonheur  à  la  France. 

Lp  général  1er.  consul  donnant  la  paix  à  l'Europe 
repréientée  par  le  globe  ,  répendanl  l*olive  ,  et  de 
l'autre  sur  ce  quirarscff'rise  la  justice  et  la  religion  : 
h  côté  ,  Minerv»'  le  couvre  de  son  égide  ,  de  l'autre, 
la  Concorde  lui  présente  une  grennde:  à  côté  l'a- 
goeau  dormant  sur  le  loup,  dénote  la  sécurité  des 
Ipix  ;  de  l'autre  c&té  l'hi-toire  assise  ,  montrant  le 
livre  des  règnes  pas""^»  ,  et  écrivant  sur  la  base  da 
palmier  le  beau  sierle  qui  commence  et  sur  lequel 
sont  les  couronnes  des  différentes  victoires.Le  bns re- 
lief au  poiTlour  représente  la  réuuion  des  puissances 
avec  le  siu-b-'le  de  l'harmonie  :  sur  les  quatre  avant- 
corps  de  Id  b  !7e  sont  figuiës  la  Justice,  le  commerce 
et  ie  temps  réveillant  l'espérance  :  Hercule  terrasse 
les  Hydros  <  \  montre  les  révolutionnaîrrs  sous  la 
fig'ire  de  (HfFérents  reptiles  ;  la  Nayade  représenté 
la  rivière  c'e'a  Seine  :  Ips  quatre  bas  reliefs  sont  ,  le 
triomphe  »  l'agriculiure  ,  le  commerce  et  la  marine» 
8ur  le  haut  (  au  ttmpie  de  niénioire.  ) 

Ua  grouppe  en  terre  cuîip.  même  /i*. 
GAUTPIEROT  (Claiide    élei^e  de  David^, 

Rue  di   la   Vriidere^u    14. 

5o  Pyrame  et  Tliisbé. 

Pyrime  et  Tlûsbé  de  b  v"  le  le  Bahilone  ,  victime^ 
d'-'.  haines  qr.i  rxisloîent  <rtie  leurs  firnii'les,  i^éso- 
lurent  do  fuir  la  maiso"  paternel  ,  et  cherrherent  lé 
b'nl;<;ir  sur  Un  sol  <  tr'^ngpr  :  ils  se  do'infrent 
T»n,|'.2*v>)us  Jïti  lever  H  l'nurore:  se  irf-nf  de  la 
t    le      r   des   obenrins    ditt'r''n^.      f  bi^bé  arrvp  la 


beau  de  Ninus  ;  bientôt  effrayée  par  une  lionne  cfUÎ 
venoîl  se  désaltérer  nu  ruisseau  du  muriei"  ;  elle 
s'enfuit  et  laisse  tomber  son  voile.  La  lionne  le 
déchire  et  le  couvre  d)  s.?  ng  des  animaux  qu'elle  a  voit 
dévorés  ,  pendant  la  nuit  ,  dont  elle  avait  !a  gueule 
encore  teinte  ,  et  retourne  dans  les  forets.  Pyrsme 
aiiive  ,  croit  avoir  devancé  son  amante  ,  il  voit  des 
tivices  de  quelques  bètes  féroces  ,  et  le  voile  rnsan- 
gl.'nté  de  sa  chc-re  Thisbé  ;  ne  doutant  point  qu'elle 
n^eut  été  di'vorés  ,  et  s'accusant  d'être  l'auteur  de 
sa  mort  ,  il  se  perce  de  son  épée.  Thisbé  encore 
tremblante  revient  cependant,  et  trouve  étendu  le 
corps  palpitant  ds  Pyrame  :  elle  reconnaii  l'erreur 
qui  cause  s^  mort  ,  et  l'appelle  plusieurs  fois  ;  à 
Ce  son  de  voix  si  touchant  ,  il  ouvre  un  instant  sa 
paupière  qu'il  referme  pour  toujours.  Thisbé  au 
désespoir  se  précipite  sur  la  pointe  de  la  même 
épée  ,  et  meurt  en  demandant  au  ciel  que  leurs 
cendres  soient  réunis  dans  la  même  urne.  Les  dieur 
cconterent  sa  prière  ,  et  pour  perpétuer  le  soure- 
nïT  de  ces  amans  malheureux,  les  mures  ,  jusqu'à 
lors  blauches,  prirent  la  couleur  de  leur  sang. 

Ovide ,   métamorphoses, 

H  E  N  N  E  Q  U  I  N. 

3i*  Ua  tableau  représentant  un  paysage. 
Sa  Un   tableau  représentant  un  Bacchus 
entre  les  bras  d'une  Bacchante. 


BOUVET, 

55  Modèle  en  terre  cuite  représentant 
Louis  XVI  au  moment  où  il  écrit 
son  testament. 


t   12    ) 

tTÀRTET  (  F.  J.) ,  Elevfi  du  cit.  Dapià 

Et  pensionnaire  da  l  école  des  arts  à  Rome, 
Cloître  S.  Germain-l'Auxerrois,  n.  13. 

84  Androclès. 

Androclès  ,  esclave  d'un  proconsul  d'Afrique,  esf 
forcé  par  les  mauvais  tiaiteitiens  de  son  maître  ,  i 
fuir  dans  les  déserts  d'Afrique  ;  retiré  dans  un 
grotte  ,  il  y  trouve  un  lion  blessé  »  il  le  panse  et  î 
guérit;  le  lion  reconnoissant  lui  sert  de  défence  1 
de  compagnon,  (traduction  du  passage  litin:- 
Androclès  forcé  de  fuir  les  hommes  ingrats  et  ni^ 
chants  ,  a  trouvé  parmi  les  lions  du  désert  ,  \i 
vertus  dont  se  vante  l'humanité. 

â5  Virgile  mourant. 

Virgile  mourut  dans  cet  âge,  ou  l'homme  di 
génie  peut  le  mieux  produire  des  ouvrages  pan 
faits,  les  forces  de  l'imagination  étant  balancées  pa 
un  jugement  sain  et  un  goût  épuré  ,  ses  dernier 
soupirs  furent  des  pensées  poétiques  :  l'auteur  sup 
pose  que  la  parque  ennemie  du  genre  humain  ,  S( 
fit  un  jeu  cruel  de  le  ravir ,  avant  qu'il  eut  terminé 
6on  Enéide ,  un  des  chef- d'oeuvres  de  l'esprit 
humain. Galliope  ne  pouvant  retenir  son  âme  et  son 
génie  ,  est  prête  à  s'envoler  en  faisant  un  cri  doq| 
loureux. 

Esquisse  du  cit.  PELLIER. 
Rue  Saint  Martin  en  face   Téglise, 

56  Pjrame  et  Tysbé  reconnus  par  leur$ 
parens. 


